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Les amenagements  agro-sylvopastoraux  en  zones 
arides.  Un  exemple  d’évaluation  socio-économique et 
fonciQre 

Abde/rnqïdA88& Commissariat  régbnat  au  développement  agricole Tataoule  (Tunkie) 
MOngi SGHAIER, Département  des  sciences  humahes, hs  filut  des  Réghns  Arides Médeflle (Tunkie) 
Mohamed  SghaierZ4AFOuR~ Département  d‘écologie  pastorale, hsfilut des  Régbns  Arides Médenle (Tunisie) 

Les et de  dé- 
constituent 

en Tunisie. En 
un contexte  édapho- 

climatique  difficile et et la  vulné- 
(eau, sol, 

plante), et 
Tunisie sont 
namique  socio-économique intense qui se 

Les au 
ont et 

continuent à un dans les 
schémas  d’aménagement. 

tunisiennes  dans  ce  do- 
maine sont multiples et 
ments. au 

ment ou 

plus et 
globales.  C’est  ainsi  qu’on  a  commencé 3 

et 
Au 

les  aspects  d’utilisation,  d’affectation et 

socio-économique et fait son 
en 

tentent, depuis un 

et de 

Cependant, face à la  complexité  de  ces 

analyses  socio-économiques font souvent  dé- 
faut. tentatives et 
isolées  d’évaluation  socio-économique  des 

ont été 
& 

Chassany, 1993 ; Said, 1989 ; Gazzo 
1979 ; 1982). 

Afin à 
ches  d’évaluation  qui les  dimensions 
écologiques et socio-économiques, une 

1994) a été 
3 

à dévelop- 
et 

à “projet de la 
protection de Habib et de laJi-ange limitro- 
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Impact  du  régime  foncer  sur la gestion  de  l’espace  pastoml e/ la conduite  des  troupeaux  en  régbns  andes et sembandes 

phe contre la dt%erntcation“ de Gabès, 
1993). 

Cette zone qui 12 1 O00 ha dont 
la quasi-totalité est à vocation a en 
effet  bénéficié de de 
développement,  d’aménagement et 
de lutte l’ensablement la 
ni&e  decennie.  Également,  la zo’ne a fait 
l’objet de multiples  actions de et 

ont as- 
pects notamment écologiques et socio- 

sud, 
l’impact  des actions de  développe- 

ment et de lutte la 
etc.). actions sont  en ou 

tées notamment “dynamique des 
populations  et  kvolution des milieux  naturels“ 

et du Sa- 
et  du Sahel (OSS). 

ce qui suit, 
ments de en  1994 
(Abbb,  1994) sont exposés et discutés. 

Le SUT une enquete 
échantillon 

de la population des 
Les 

sont de la la 
compensation en et de la 

de 

Le 
et de lutte la 

tion est 
dissement  des de Gab*§ dans 
de la nationale de la 

Le coût global du est 
estimé à 6 Le est axé 

l’ensablement . et 
Les actions du sont dé- 

taillés dans le tableau Les actions techni- 
ques dans n’exigeant  que 
tiellement l’implication  des populations, ont 

effet, la  confec- 
tion des tabias et l’installation de 
ont  atteint de les  plus 

143 5 %  et  13 7’5%. 
les actions de 3 impli- 

la population 
plantations l’installation des 
points et la  com- 
pensation, n’ont atteint 
B faibles  ne depassant 50 % des 
objectifs  escomptes. 

Ce laisse 
socio-économiques o i t  joué ; c’est 
le  cas notamment  du non-consentement de la 

lesquels 
n’étaient pas  suffisamment  associés et impli- 
qués dans du (de 
la à la 
l’affectation de la compensation au niveau 
des lots  en défens  n’a  pas été suffisamment 
étudiée, et la de mise en défens est 
tivement longue. 

Tableau l: Réahafion du projet Menzel  Habib (1989-1993) 

Nature des actions Taux de réalisation (%) 

en défens (ha) 10.000 7086  70’86 
Confection de tabias 300 430,s  1435 

tabias 400 188  47 

Fixation par plantation (ha) 800 1 O00 125 

Brise-vent  (ha) 400 550 137,5 

Plantation  pastorale (ha) 1000  448’5  44’85 
Compensation  (ha) 10.000 3899  39 

Pépinière  (unité) 1 1 

Points d’eau (unité) 10. 4 40 

Soum : Abb& 1994 
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A. ABB& M SGHAIER, MS. ZUFOURI. Évaluation  d'aménagemenfs  agro-syfvopasforauxen  Tunhie 

Le statut 
fait le  consi- 

comme une au développe- 
ment ; plaidant 

une 
évitant à 

commune. 
Les sont ac- 

tuellement soumis à statuts Les 
64 O00 ha (53% 

32 O00 ha, et 
les (ou habous), 25 O00 ha. Ain- 
si,  le  1/4 de 
a un statut 

Selon Cazzo ( 1979) , 
constitue 

un dé- 

dans  la  zone.  L'évolution  de  la  législation  fon- 
de 190 1 à 1 n'a  pas  complètement 

qui dans la  difficul- 
té un aménagement 

à une situation complexe, 

la 

et gé- 
un 

des à ti- 
à mise en 

Cette mise en 
la et la  dispa- 

du A cause de cela,  la 
été en 1972 

afin de et de 
sa 

Le au 
ou à la 

(achhaba). 
une fmée au 

et le(s) . Le 
et et 

d'achaba. n'est  pas  sans 
que la 

exact du qui  va y 
et la demande de 

séquence en est un 
et l'effectif du cheptel, 

qui et 

de 7086 ha 
ont été mis en dtfens. Les mises en 
défens  ne 

totale (60 O00 ha) de 
en défens, une 

à 
son  de 80 kgha,  et une mise  en  défens 
sans  compensation. Le en 

et 
te avant le du et 
ment en 1986. La 

et 
n'a eu lieu  qu'en 1990 et du- 

de 3 ans  (jusqu'à 1993). Cela veut 
que les ont 
avant 1990 n'ont  pas eu la  chance  de  bénéfi- 

Cette 
3 189 ha, soit 45%  de la 

totale mise en défens. 

est à 
actions du était la  mise en défens  des 

collectives ou On 

quelles  les  exploitants ont 
En fait, donné 
en de 80 kg ? 
Comment les  instances  ont-elles pu à 

? 
tion est le  seul  motif  de cette volonté ? 

à la  base  de 

que  de  la mise en  défens : 
la compensation en (80 UF/ha) ; 
les ; 
la de la zone ;. 

du de développement 
; 
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lhpactdu  regine fonciersurlagestion  de  respace  pastoraletla  wnduite  des  koupeauxen  rtgions  andes  etsemi-andes 

Ainsi, d'une a pu  con- 
de 

notamment les 
soient mises en défens, et la dé- 

et 
que  les délits de ont 

à 
au soient et 

de la  mise 
en est due 
à la d'un com- 
plément (80  UFha mis 
en défens)  compense  la en UF (50 à 
80  UFha) Gabès, 1993). 

ont cédé 
Les 

les absents, qui veulent 
de  la compensation et en même temps 

; les  seconds sont 
et veulent 

le  biais  de  la  mise en défens ; 
à 

tion  du milieu (tcologistes). est 
de que  les mises en 

défens sont de : les des ab- 
sents, les (qui ne sont 
pas  utilisées les et les 

(qui sont des 
sols  de  faible 

La mise  en  défens à a eu 
disponibilité 

ces 
effets,  le a appliqué  1a.compensation en 

dans le but de en défens. 
Toutefois, les de la  mise en  dtfens 

des conditions pluvio- 
: en  année sèche,  la  compensation 
å 

la  mise en défens,  mais 
uniquement 

la  mise en 
quente que de 
qu'ils exploitent souvent. En en 
année pluvieuse,  l'impact du 
mentation du cheptel est occulté l'amélio- 

de la 
et la  mise en des qui 

une bonne quantité d'aliments  complémen- 
faut 

tion annuelle, 
en défens, dont l'exploitation est 

souhaitable l'alimentation de bttail 
d'une et 

La totale mise en défens est 
tvaluée 7086 btnéficiant 
de la  compensation s'éleve à 3899 ha  seule- 
ment soit 45% de en dé- 
fens. La question qui se  pose devant cette 
situation  est : 'quel est le  comportement  des pro- 
priktaires de ces terres vis-it-vis de  l'interdiction  des 
espaces 'd@ns Le 
de  cette est que cette 
n'était délits de et 
de étant chaque 

comme  le 1, 
la zone n'est pas  une zone 
enclavée.  L'intensité  des et des  échanges 
avec  les  zones témoignent 
d'une dynamique en 
dans les schemas  d'aménagement  de la 
zone. 

que Equivalent  en UF 
de la quantité dépasse  l'équi- 
valent en UF de la de 

en  année sèche (estimte 50.UF/ha), 
estiment que cette 

quantité  est 
a accept6  de sa 

l'État à lui de l'emploi dans le chan- 
à 

de sa une faible pas- 
En annte pluvieuse, 75% des  bénefi- 

en 
défens, 15,3% qui la  com- 
pensation et 9,2%, l'achaba.  En 
en  année sèche,  seuls 5 % des 

en de- 
fens 95 % qui la  compensa- 
tion. Cela que la population 
compensation uniquement en  année sèche,  ce 
qui pose un des  acquis 
du 
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A. M. SGHAIER, M.S. ZMFOURI. &valuation  d'am6nagemenfs  agro-sylvopastorauxen  Tunis& 

I Gt Gouvernorat 

figure f : Cade  schéma  fique  de transhumance de la popula fion  dans la zone  de  Memel Habib (enquêfe soci& 
économique : Abbès, f994) 

Le l'élevage, 
aliments de bétail sub- 

ventionnés est soumis au 
climatique et 

éléments l'ont amene a 
son 

alimentation. Actuellement,  l'effectif total  du 
cheptel de estime 73 352 
têtes (56 142 ovins et 17 2 10 est 

Cleve a la  capa- 
cite  de dont 
duction 
50 UF/ha/an.. 

la 
et les  besoins du cheptel, les 

n'ont 
ment et la mise en ce qui a 
des situations cheptel, 

du (1988), le 
moyen etait  de 71 

têtes ovines et de 22 têtes 
lement ( 1994), le moyen 

est  de 55 ovins et 19 
les  deux cas, le  cheptel est 
75% d'ovins. 

Le cheptel de  la zone a 
les  deux  phases du a accusé 

une diminution 20%. Les  ovins sont 
les  plus mknacCs avec  une chute  de 22,5%, 
l'esp5ce n'a diminue  que  de 13,6%. 
Cette doit  en aucun cas mas- 

la tendance A l'augmentation  de 
l'effectif du cheptel, ovins notamment. 

La de l'effectif du cheptel a 
: et l'état de 

tion la  mise en defens  des 
et la mutation des sysdmes 
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Impact  du  régime bncier sur la gestion  de  l'espace  pastoral et conduite  des  houpeaux  en  régions  anges et  setni-aides 

Les de 
nages de la zone 
(élevage et 

etc.) chez 
ménages. 

constituait 
population de 

il  ne au 
année sèche. En 

année pluvieuse, ce sont 
et qui occupent la 

place de l'élevage.  Les de la 

campagne  de 1993 sont d'une im- 

les actions de la 
ont diminution 
ensablée, un la 
mise en des ce qui a constitué 
une de 

du est essentiellement 
due aux conditions 
bles. Les 
la du et 
tendance A dans 

Au 
économique du la dé- 

et de B 
les  conclusions  suivantes  peu- 

: 

o la constitue une con- 
dans le de 

tion et de développement de la zone. En 
effet, A 
collectives ne pas  la  mise en place 

; 
o d'exécution,  le n'a 

pas A 
Cette est 

essentiellement due à celle  des conditions 
La du 

cette s'est  limitée à l'amélio- 
des populations 

l'emploi dans les (fixation  méca- 
nique  des dunes et plantations). Toutefois 
le a population 
tes de et de 

ce qui s'est diminu- 
tions du 

conditions 
tions sont plus que 

des 
tion  de la situation économique de 

du 

a Les 
actions  les  plus du sont de 

La l'amélio- 
des conditions socio-économiques a été 

insignifiante.  Cela peut le fait 
que  les actions du manquent 
tion. de 

conditions de vie  de  la  popula- 
tion et la suite, 
une du milieu 

Cette évaluation du 
tiellement une défaillance  des obte- 

ans d'exécution. faut 
un défaut 
économiques dans les de  dé- 

.En effet, l'impact du 
lation a. limité. La des  ac- 
quis du dépendantes 
des modis d'exploitation des  espa- 
ces  aménagés, d'oh la 

humain dans la conception et 
l'exécution  des actions, du 

. dont est 
mis 

en et la  mise en 
sont A de la diminution de l'effectif 
du cheptel de la zone. En effet, 

cette  étude, que la 
du à cette diminution est moins 

que  celle  des phénomènes, 
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A. ABB& M SGHAIER, MS. &IFOURI. ,!!valuation  dambnagements  agro-sylvopastoraux  en  Tunaie 

du fait de  la  compensation et des  delits  de 

un plan  d'ambnagement 
un 

du 
les 

: 

+ que la  mise en defens soit efficace, 
accomplis.  L'une 

est technique, et 
tionnelle  (gestion). La 
consiste A de la  vegeta- 
tion 
et La deuxième  consiste a 

duke de deux B an (de 
la fin du Vu la situation 

en défens doit 
un conseil  de  gestion,  compos6 ex- 

et sous la 

A l'applica- 
tion 
tion 

une cel- 
doit 

a les  nouvelles  techniques. 
moment il semble  qu'il  ne soit pas 

et 

les  mises en défens au pacage avant de 
un mode adequat de  gestion qui au 

moins  le  maintien  de  ce  qui  a t t C  
de un 

de  developpement est actuellement  une  né- 
dans la 

A est une ap- 

un amenagement 
dans la  zone  de 

: 
une  zone  plantee en 
sous de haies  vives, 
une zone  plantee en 
une . 

et sous 
de 

+ toute 
vention et 
milieu une 
tions de  vie de 
sable.  Ces  conditions de vie  peuvent 

2 petits 
ou de 

tent au un 
cette la  population plus de 
fit et a la lutte 

et 
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